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Resumes francais

Le monde visuel

par Adolf Portmann

113

Plus la connaissance scientifique du reel a progresse, et plus aussi
l'image du monde s'est eloignee des donnees sensibles et de leurs
cadres ataviques. L'univers que l'on peut dire ptolomeen s'accordait
avec notre experience concrete. Un premier ecart s'est produit avec la
Constitution du monde copernicien, encore que celui-ci restät conforme
ä ce que la Philosophie classique appelait les formes de la sensibilite,
alors qu'il n'en va plus de meme depuis que le monde de la science est
devenu copernico-einste nien. Comment, en notre epoque d'intellec-
tualisme et de technicite, rendre ä l'homme l'unite de son etre, sans
laquelle il n'est pas vraiment lui-meme, et sans laquelle il n'est pas non
plus de veritable bonheur? C'est avant tout un probleme d'ordre edu-
catif, et qui touche au premier chef les maitres charges de Peducation
visuelle, dont le but bien compris devrait etre en effet, en compensation
du rationalisme inevitable des disciplines exactes enseignees aux
eieves, de favoriser chez ceux-ci les valeurs intuitives, en vue d'aboutir
ä la bienfaisante Integration de l'affectivite et de l'intelligence. Et cette
täche est d'autant plus urgente que l'inflation d'images due ä la multipli-
cation des techniques reproductives (presse, etc.) ne cesse de creer,
visuellement parlant, un nouvel analphabetisme, alors qu'une formation
visuelle bien concue est appelee ä restaurer l'Squilibre, actuellement
rompu ou tout au moins gravement menace, entre les facultes de
l'esprit.

Le nouveau gymnase de Bellinzone
1958, architecte: Alberto Camenzind FASISIA, Lugano
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A la difterence du reste de la Suisse, au Tessin les constructions sco-
laires etaient restees de type traditionnel, de sorte que le gymnase de
Bellinzone maintenant acheve constitue une heureuse innovation. Bäti
dans une zone de verdure recemment plantee, il abrite les quatre classes
inferieures de l'ecole moyenne (15 salles de classe, plus des classes
speciales). L'ensemble, d!une belle simplicite de materiaux, offre une
etonnante richesse bien concertee des espaces et des volumes.

La nouvelle ecole cantonale de Wetzikon
1957, architectes: Schucan et Ziegler FASISIA, Zürich

121

Avant 1952, la loi n'autorisait dans le canton de Zürich que deux ecoles
cantonales (Zürich et Winterthur). Celle-ci, situee dans l'Oberland
zurichois, est destinee ä favoriser PSquilibre entre ville et campagne.
Elle abrite un gymnase (six ans et demi), un College moderne (quatre
ans et demi) et une ecole commerciale (trois ans). Execution simple en
beton apparent, tandis que tout le mobilier a ete dessine ad hoc.

Les peintures murales de Rudolf Mäglin ä l'ecole Sandgruben I

(Bäle) 126

D'apres ses maquettes soumises au concours (1952) et retenues pour
realisation, R. M. a, sur la paroi de fond d'un petit preau divisee en trois
par deux colonnes, execute ces trois peintures, dont deux («Chantier»
et «Mecaniciens ä 1'Atelier») temoignent avec bonheur des affinites
(si bien faites pour parier ä l'enfance) de cet artiste avec les peintres
naifs. Plus strictement geometrique, la troisieme («Vendeuse de
cooperative») a cette qualite de presenter un rythme chromatique savam-
ment menage.

Une peinture murale d'AlbertSchnyderä l'ecole de Bassecourt 128

par Max Huggler

Cette peinture executee pour la nouvelle ecole de Bassecourt (Jura
bernois) et qui evoque cette localite avant et apres l'industrialisation,
merite, par son rythme exclusif de toute anecdote, d'etre consideree
comme une oeuvre personnelle et importante dans l'evolution de la
peinture murale en Suisse.

Ecole ä Hedingen (canton de Zürich) 130

1958, architecte: Otto Glaus FASISIA, Zürich, en collaboration avec
W. Kern, Zürich

La necessite de prevenir la gene mutuelle, au point de vue bruit, de la
nouvelle ecole et de l'ancienne, de mSme que l'exiguTte du terrain
disponible amenerent des Solutions interessantes. Quant au bruit de
la rue, le plan permet l'isolement etanche des classes. En outre, la
reunion dans une meme salle des divers travaux manuels a donne de
bons resultats de plus libre enseignement.

Agrandissement des bätiments scolaires de Davos-Platz
1957158, architectes: Krähenbühl & Bühler, Davos
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Par raisons d'economie, la construction de cette nouvelle ecole
primaire, en principe de douze classes, se fait par etapes, dont la premiere,
actuellement realisee, comprend les locaux des quatre classes
inferieures. L'edifice est de construction massive en «verrucano», belle
pierre locale rougeätre. Toit plat, en raison de la lente fönte des neiges.
(L'ancienne ecole doit, eile aussi, avoir par la suite un toit plat.) Grand
soin apporte ä la «mise en couleur» de l'interieur.

Ecole secondaire «Im Schnegg» ä Näfels (canton de Glaris) 136

1957158, architecte: Thomas Schmid SIA, Zürich

Ecole de six classes, plus salle de chant, salle de sciences naturelles,
une cuisine scolaire, une salle de travail manuel. Autant la commune
fut imperative quant ä la conception cubique de la construction, autant
eile montra de liberte d'esprit en ce qui concerne Pornemantation
artistique: relief en beton d'Emanuel Jacob.

Reliefs muraux d'Emanuel Jacob aux ecoles de
d'Allenmoos-Zurich

Näfels et
139

A Näfels, le point de depart de l'idee plastique reside dans le travail
technique: le relief fut coule en beton en meme temps que le mur, les
interstices entre les planches formant lineament complete de formes
geometriques libres. - A Zürich, le gros ceuvre etant dejä termine, le
relief fut fixe devant le mur, avec l'intention d'attenuer la rigueur
cubique de la construction.

Ecole secondaire ä Mollis (canton de Glaris)
1958, architecte; G. Leuzinger jun„ Zürich
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Classes ä jour bilateral; lampes en partie dessinees par l'architecte;
«mise en couleur» par le graphiste zurichois Karl Schmid.

De l'emploi de la couleur ä l'ecole
par Karl Schmid
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Dans tout espace construit, la couleur ne doit jamais etre employee
qu'ä titre d'auxiliaire de l'architecture. En outre, etant donne que la
couleur d'une salle ou d'une piece influe necessairement sur les elats
d'äme de ceux qui y sejournent, il convient de l'employer en fonction
de l'etre humain. A l'ecole, par exemple, la couleur aura pour täche, en
rendant le milieu plus avenant, de compenser l'hyperrationalisme de

l'enseignement. Mais pour que cet effet soit vraiment atteint, il faut
(alors que des ceuvres d'art accrochees au mur restent forcement
isol^es) que l'utisation de la couleur soit globale et conforme ä l'esprit
plastique du cadre architectural. II n'y a, ä cet £gard, point de recette.
Chaque cas reclame sa Solution, si l'on veut susciter chez les enfants
joie et resonance.

Jardin d'enfants ä Tapiola, Helsinki
1956, architecte: Viljo Revell, Helsinki
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Jardin d'enfants et creche d'une nouvelle ville satellite de la capitale
finnoise, ce petit edifice est destine aux enfants des meres profession-
nellement occupees. Sert aussi provisoirement, en partie, d'ecole
primaire.

Sculpture de Bernhard Luginbühi ä l'ecole Rossfeld, Berne 146

Composee de libres elements de fer traites par soudure autogene, cette
vigoureuse evocation d'un legionnaire fut sans doute inspir£e ä l'artiste
par le fait que l'emplacement designe appartient ä une region des en-
virons de Berne dont des fouilles ont demontre qu'elle etait dejä connue
ä l'epoque romaine. B. L. est ne en 1929j

Sculpture de Robert Lienhard devant l'ecole Hohfurri, Winterthur
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Ce «Jeu avec le Vent» en fönte d'aluminium et d'une hauteur de

trois metres se presente d'en bas comme une proue, alors que, du
niveau de la cour, avant meme que l'on en ait identifiS le «sujet» -
enfant jouant avec son cerf-volant - on en percoit le dynamique
rapport intuitivement imaginaire avec l'espace d'alentour.
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